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SUITE  DU  PROJET  DE  DÉCRET,  , 

<S#r  renseignement  et  V 'exercice  de  V art  de 
guérir  , présenté  ? au  nom  du  Comité  de 
Salubrité  ? 

Par  M.  GUILLOTINj  Député  de  Paris* 


TITRE  VIII. 

Formation  première  des  quatre  Collèges  de  Mé- 
decine ; retraites  des  Prqfeffeurs  fupprimés  f 
appointemens  des  nouveaux  Professeurs  $ ho- 
noraires des  Juges  du  concours  & des  exa^ 
minateurs . 

Article  premier. 

L A formation  première  des  quatre  Colleges  de  Mé- 
decine fera  faite  fans  concours , pour  cette  fois  feule- 
ment, par  lesperfonnes  chargées  de  l’organifation  des 
écoles  nationales , lefquelles  fe  conformeront  ayx  rè- 
gles établies  çi-après, 

A 
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Les  chaires  de  l’Ecole  de  Paris  ne  pourront  être 
conférées  qu’à  ceux  qui  font  ou  qui  ont  été  profefleurs 
dans  l’un  des  établiiTemens  aéiuels,.  chargés  à Paris  de 
Fenfeignement  médical. 

ï I L 

Les  chaires  de  l’éçoîe  de  Montpellier  ne  pourront 
pareillement  être  données  qu’aux  profefleurs  aétuels 
de  la  faculté  de  médecine  8c  du  collège  de  chirurgie 
de  cette  ville  , à l’exception  des  deux  chaires  de  phy- 
que  médicale  , & d’hiftoire  de  la  médecine , auxquelles 
pourront  être  nommés  tous  les  médecins  8c  chirur- 
giens légalement  reçus,  8c  de  la  chaire  de  pharmacie,  à 
laquelle  pourront  être  nommés  tous  les  pharmaciens 
légalement  reçus  8c  jugés  capables  de  les  remplir. 

I V. 

Les  chaires  des  deux  écoles  de  Bordeaux  8c  de 
Strasbourg  feront  données  aux  profefleurs  *,  tant  des 
facultés  8c  collèges  de  chirurgie  de  ces  deux  villes , 
•que  de  toutes  les  autres  facultés  , 8c  de  tous  les  autres 
colleges  de  chirurgie  fup primés , en  obfervant  pour 
les  trois  chaires  de  phyflque  médicale,  d’hiftoire  8c 
$e  pharmacie,  lesdifpofitions de  l’article  précédent. 
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^ Ne  pourront  être  compris  dans  la  nouvelle  forma- 
tion , tous  les  profefleurs  qui  ont  atteint  l’âge  de 
ïoixanjte  ans,  auxquels  la  retraite  fera  due  8c 
Sâccordce^f ni otq  - oxifitoodi  uh  ub  xueD 


( 3 ) 

' V I. 

Tous  les  profefleurs  quelconques  attachés  à Fen- 
feignement  de  Fune  des  parties  de  Fart  de  guérir , qui 
font  payés  fur  les  fonds  publics , & qui  ne  feront  pas 
appelés  à remplir  une  chaire,  fôit  dans  Fun  des  quatre 
colleges , fqit  dans  tout -autre  étabhiiément  enfei- 
gnant , obtiendront  leur  retraite , pour  cette  fois 
feulement  , de  la  manière  ; fuivante  : 

Ceux  qui  font  en  exercice  depuis  dix  ans  & au- 
oelfous  ? auront  un  tiers  de  leurs  appointemens  fixes; 
ceux  qui  font  en  exercice  depuis  quinze  ans , en  auront 
les  deux  tiers;  Sc  ceux  qui  font  en  exercice  depuis  vingt 
ans,  auront  la  totalité  de  leurs  appointemens. 

Chaque  tiers  des  appointemens  fixes , fervant  de 
baie  aux  purifions  de  retraite,  au-deffus  des  termes 
de  dix  Sc  quinze  ans,  fera  drnfé  en  cinq  parties  éga- 
les, .dont  il  en  fera  ajouté  une  pour  chaque  année 
d adivite.  Le  total  de  la  penfion  ne  pourra  être 
moindre  de  300  livres. 

V I I. 

Les  appointemens  fixes  des  profeffeurs  des  quatre 
collèges  de  médecine,  feront  fémblables  , pour  cha- 
cun d’eux  , a ceux  qui  ont  été  fixés  par  le  décret  des 
3° 31  a°uC  premier  Sc  2 Septembre  i7po,pour 
les  juges  des  tribunaux  de  diflriâs,  en  raifon  de  la- 
population  des  villes. 

Ceux  du  fecrétaire-grefner , Sc  ceux  du  garde  de 
la  Bibliothèque  , feront  des  trois  quarts  des  appointe- 
mens  des  profeffeurs. 

Ceux  du  concierge  feront  fixés  aux  quatre  cinquiè- 
mes des  appointemens  du  fecré  taire -greffier. 

Ceux  du  commis  du  fecîétaire -greffier  , . Sc  du 
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jardinier-botanifte , feront  fixés  aux  trois  cinquièmes 
des  appointemens  du  fecrétaire -greffier  (i). 

VIII. 

H.  1 r M 3 K *ï  3 j D I T H A 

Les  profeffeurs  auront  en  retraite  le  tiers  de  leurs 
appointemens  fixes  après  quinze  ans  de  profefforat, 
les  deux  tiers  après  vingt  ans,  & la  totalité  après 
vingt-cinq  années. 


Lors  de  la  vacance  d’une  chaire  , les  appointe- 
mens  fixes,  échus  pendant  le  temps  de  la  vacance, 
feront  divifés  en  deux  parties  égales , dont  l’une  fera 
attribuée  au  médecin  qui  aura  rempli  la  chaire  par 
intérim , & l’autre  fera  partagée  également  entre  les 
juges  du  concours  iion-profeiTeurs , en  prélevant  ce- 
pendant fur  cette  dernière  moitié  les  frais  du  con- 
cours, 

X. 

Les  honoraires  des  examinateurs  pour  les  récep- 
tions feront  payés  par  les  candidats,  qui  donneront, 
pour  chaque  féance  d’examen , chacun  îa  fbmme  de 
iix  livres.  La  fomme  réfûîtante  de  celles  - là  fera  par- 
tagée , après  chaque  examen , entre  les  examinateurs 
non-profefleurs. ';^r|,.3C)|v  nu  nu  1 
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(i)  On  eftims  â-peu-près  a 240,000  liv.  la  dépenfe  annuelle 
des  quatre  collèges  de  médecine. 
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TITRE  IX. 

Agence  de  fecours  & de  falubrité. 

Article  premier. 

■ Il  fera  éiabii  dans  le  chef-lieu  de  chaque  départe- 
ment,  une  Agence  de  fecours  & de  falubrité,com- 
polee  de-neuf  perfonnes  , dont  quatre  médecins  , un 
pharmacien , & quatre  autres  citoyens. 

1 I. 

Les  membres  de  l’Agence  de  fecours  & de  falubrité 
ieront  nommés  par  le  confeii-général  du  départe- 
ment. 1 ‘ 

I I I. 

Les  médecins  & les  pharmaciens  ne  pourront  être 
dus  que  parmi  les  perfonnes  de  leur  état  qui  auront 
trois  ans  d’exercice  légal  dans  l’étendue  du  départe- 
ment,  * 

I V. 

L’Agence  fera  renouvelée  par  moitié  tous  les  deux 
ans  ; & Tes  membres  , fortis  de  fonction,  feront  tou- 
jours  rééljgibjes, 

= y..  : 

L’Agenee  nommera , à là  majorité  abfolue  des  fuf- 
rrages,  un  préfident,  un  vice-prcficfëht5  & un  fecré- 
taire*  , préfident  & le  vice-  préfidem  feront  re- 
nouvelés tous  les  fix  mois.  Le  fecrétaire  îe  fera  tous 
tes  ans.  Les  uns  & les  autres  pourront  être  réélus. 

VI. 

Les  alfemblées  fe  tiendront  une  fois  par  femaine  * 
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âù  jour  & à l’heure  les  plus  convenables,  mais  qui 
feront  déterminés  d’une  manière  invariable. 

fnoij£mi^rjif^3b  ziol  levieldo  é znoii 
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L’Agence  formera , chaque  année*,  un  état  nomina- 
tif, & par  ordre  alphabétique  , de  toutes  les  person- 
nes du  département  attachéesi  à fart  de  guérir,  méde- 
cins , pharmaciens  & fages-femmes.  Le  nom  de  cha- 
que perfonne  fera  précédé  du  miliéfime  de  l’année 
de  fa  réception  légale.  On  y joindra  le  lièu  de  la  ré- 
fidence  dans  le  département , la  défignation  des  fonc- 
tions publiques  médicales,  telles  que  celles  de  mé- 
decin de  canton , membre  de  l’Agence  , &c.  Ces 
états  feront  imprimés , diftribués  à tous  les  tribunaux 
8c  corps  adminiftratifs , 8c  envoyés  à Paris  à l’inflitut 
national. 

VI  IL 

Les  objets  dont  l’agence  s’occupera , feront  : 

i°.  Les  alimens  de  toute  efpèce  , folides  8c  liquides , 
les  eaux  potables  , les  vins  , 8c c.  ; 

2°.  La  furveillance  des  fecours  à donner  dans  les 
maladies  épidémiques,  contagieufes,  endémiques,  8c 
épizootiques  , 8c  de  ceux  qui  font  deflinés  aux  noyés 
8c  aux  afphixi^s  po  dupirnbLiqs  vïbs  l.v.  . 1 

3°.  Tout1  ce  qui  regarde  les  eaux  minérales,  la 
vente  8c  le  débit  des  ; drogues '■&  médicamens  chez 
les  pharmaciens  8c  les  marchands  droguiftes  , l’exécu- 
tion des  Ms  8c  fur-tout  de  celle 

qui  prononce  la  prohibition  des  remèdes  fecrets.  L’A- 
gence réclamera  auprès  des  tribunaux  l’exécution 
des  lois  à cet  égard  , 8c  s’occupera  de  tous  les  moyens 
d’anéantir  le  charlatanifme. 

qéh  Les  établilFernens  publics , en  tant  qu’ils  intérêf- 
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fent  la  fanté  des  citoyens  , tels  que  Fadiette  & la  dit 
pofition  des  lieux  dedinës  aux  fépultures  , les  précau- 
tions à obferver  lors  de  l’inhumation,  &c.  ; 

Les  mines  8c  minières,  les  defsèchemens  de  marais, 
de^fbffés^  les  voieries  , le  tranfport  des  matières 
qu  on  y dépofe,  les  égouts,  &c.  ; les  boucheries,  les 
tueries,  tous  les  métiers  de  ceux  qui  préparent  des 
parties  tirées  des  animaux  & des  minéraux  , 8c  de  ceux 
qui  emploient  en  grand  les  difFérens  degrés  de  fer- 
mentation ; les  précautions  à introduire  dans  ces  mé- 
tiers en  général  , 8c  dans  tous  les  autres  , pour  la 
confervation  dès  ouvriers  ; 

L’emplacement , la  condruâion , Fexpofition  des 
maifons  de  correction,  des  prifons , des  hôpitaux, 
des  hofpices  ; la  meilleure  manière  d’y  employer  8c  d’y 
distribuer  l’eau  , l’air  8c  la  chaleur  , pour  leur  falu- 
brité , 8c  de  les  adminidrer , relativement  à la  propreté 
& à la  commodité;  la  nourriture  dcFufage  des  fecours 
médicaux  - chirurgicaux  8c  pharmaceutiques;  & la 
correfpondance  pour  tout  ce  qui  concernera  les  hôpi- 
taux , avec  les  établifîemens  formés  pour  leur  di- 
rection. 

I X. 

Lorfqu’une  maladie  épidémique  ou  épizootique  fe 
îera  mani  fedee  dans  une  Ville , dans  une  municipalité, 
dans  un  canton  du  département , l’Agence  s’affern- 
blera  extraordinairement  aufittot  qu’elle  ^,eq,Jera;  in- 
formée; elle  avifera  au  moyen  d’y  porter  les  fecours 
les  plus  prompts , 8c  en  rendra  compte  au  départe- 
ment, qui  ordonnera  ce  qu’il  jugera  convenable. 

X. 

L’exécution  des  lois  concernant  l’exercice  de  Fart 
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de  guérir  dans  toute  retendue  du  département , fera 
furveiilée  par  l’Agence.  Toutes  les  fois  qu’elle  aura 
connoilTance  d’une  infra&ion  faite  aux  loix , elle  ré- 
clamera f autorité  des  corps  adminiilratifs  ou  des?  tri- 
bunaux , qui  feront  tenus  d’y  faire  droit  dans  le  plus 
court  délaipoffible. 

X I. 

Lorfqu’il  vaquera  une  place  de  médecin  ou  de  Sage- 
femme  de  canton  ou  de  feffion , dans  le  département , 
l’Agence  préfentera  à la  commune  du  canton  ou  de 
la  fe&ion  qui  y devra  nommer,  les  médecins  & des 
fages-femmes  qui  auront  les  qualités  requifes. 

X I I. 

L’Agence  donnera  fes  avis  ôc  f es  confeils  à tous 
les  corps  adminiilratifs  ôc  à toutes  les  municipalités 
qui  les  lui  demanderont.  Elle  correfpondra  avec  tous 
les  officiers  de  fanté  , fonctionnaires  publics , du  dé- 
partement, pour  tout  ce  qui  intéreffe  la  fanté  ôc  la 
conservation  des  citoyçns. 

çïiîàdîô-iiriôi^ft:-  o 77c  > în.  • - " ' - • '-.suBÎq 

TITRE  X. 
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S ccquks ^médicaux  à domicile  (i). 
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Il  fera  établi  dans  chaque  canton  un  médecin  qüi 
foignera  à domicile,  Ôc  gratuitement,  les  pauvres  qui 
feront  malades. 


(i)  Les  bafes  de  ce  titre  ont  été  convenues  avec  le  Comité  de 
Mendicité. 
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Les  villes  dont  la  population  n’excède  pas  quatre 
mille  âmes  9 partageront  tous  les  fecours  de  fanté  avec 
les  campagnes  de  leur  canton. 

II  y aura  un  médecin  des  pauvres  dans  les  villes 
dont  la  population  fera  de  quatre  mille  à douze 
mille  âmes  , indépendamment  de  celui  du  canton- 

oCJJiiBIip  y n CY'f  ï ï\:.  V ; . fi 

I V. 

Dans  les  villes  qui  excéderont  ce  nombre,  il  fera 
nommé  des  médecins  des  pauvres  par  arrondilfe- 
mens  ou  quartiers.  Les  arrondilfemens  feront  formés 
de  deux  ferions  daifemblées  primaires. 

V. 

Les  qualités  neceifaires  pour  être  éligible  aux 
places  de  médecins  de  canton  ou  d’arrondiiTement , 
loQntj  lQ-  d’avoir  été  reçu  médecin  légalement  ; 
2.  . de  produire  un  certificat  de  bonnes  vie  &:  mœurs, 
o o n n c p a r la  municipalité  du  lieu  du  domicile^  30. 

juiuner  de  trois  ans  d’exercice  de  la  médecine , 
depuis  la  réception  légale , ou  de  deux  ans  de  fer- 

Yic%  en  d aide  dans  un  hôpital , avant  ou  après 

la  réception.  r 

V I. 

Ce^  meoecins  feront  nommés  à vie  ; mais  il  fe- 
ront révocables  de  la  manière  fuivantç  : 

bur  les  plaintes  de  Pinconduite  ou  de  la  négligence 
du  médecin,  formées  par  la  majorité  des-  municipalités 
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de  canton  ,&  adrefîees  a l’Agence , il  en  fera  rendu 
compte  au  dépan  ornant  ,-qiû  donnera  à l’accufé  toute 
fac  Fré  de  fe  juAifier.^  &•  qui , fur  l’avis  motivé  de 
PAgence  , pourra  le  conlerver  ou  le  deftituer. 


V 1 I. 
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Les  appointemens  des  médecins  de  canton  ou  d’ar- 
rondftïémènt  dâtis  les  villes , feront  de  500  liv.  par 
année, '-dont  ils  auront  la  moitié  en  .retraite , s’ils  fe 
retirent  après  vingt  ans  de  fervice , & la  totalité  après 
trente  années. 


VIII, 
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Il  leur  fera  donné  .tous  les  ans,  dans  chaque  chef- 
i eu  de  canton,  ou  pour  chaque  arrondiffement , par 
les  municipalités  des  villes,  un  état  des  familles  por- 
tées fur  le.  rôle  des  pauvres.  Cet  état  fera  pour  eux 
I indication  des  1e  cour  s gratuits  qu’ils  feront  tenus 
de  donner. 

I X. 

Ils  devront,  en  conféquence,  leurs  foins  à toutes 
ces  familles,  & fe  tranfporteront  chez  les  malades  dès 
qu’ils  en  feront  requis  ou  informés,  les  traiteront  chez 
eux  de  leurs  infirmités  , maladies  ou  bleffures..  Ils 
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veilleront  fur  la  fanté  des  enfans-trouves  & de  tous 
ceux  qui  font  admis' à ràftfflance  publique,  &Tur  la 
fanté  des  nourrices.  A de$  époques  fixes  , ils  inocu- 
leront, fans  rétribution,  les  enfans  & les  perfonnes 
de  là  lifte  des  pauvres  pour  lefquéîs  lis  en  feront  re- 
quis. Enfin  ils  feront  tenus  de  faire  parvenir  tous  les 
ans  . à l’Agence  de  Jecours’.  & de  faiubrité  du  dépar- 
tement, leurs  rédexioirs  fur  le  climat  Sz  le  fol  du  cam 
, les  maladies  endémiques,  les  épidémies,  les 
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epizooîies,k  manière  de  les  traiter,  & l’état  compa- 
raüf  des  naiffances , des  mariages  & de  la  mortalité. 

X.  - 

Chaque  médecin  de  canton  ou  de  fetfion  de  ville 
lera  1 impe^eur-né  de  tous  les  objets  de  faluferi»é 
dans  toute!  etendue  de  fon  arrondilfement.  Il  déférera 

cont0rav,enJtions  aux  lois,  relatives 
a la  laluvMtç  publique , & s adreflera  à l’Agence  pour 

5£££r  q"ii%“om  »»*» 

1 X I. 

Lorfque  le  médecin  de  canton  ou  de  feclion 
fa.t  un  rapport  au  tribunal , au  directoire  de  dilh# 
a papauté,  ces  corps  feront  obligés  d’y  Va-’ 
î’  oj^unenco  qui  les  concernera.  En  cas  de 

tous”LUs  “d’r  s'  3'rer  ^ à rMence  ’ qui  demandera 
tous  les  ordres  necefîaires  de  la  part  de  qui  il  ar- 

partiendra  pour  faire  exécuter  les  lois , <5?  les  ma- 
ures que  la  falubrite  publique  rendra  néceflaires. 

XII. 

mçdecins  des  pauvres  ne  feront  pas  clarWs 
des  fournitures  des  drogues.  Il  en  èra  ét  -bli  ” 

Pô.  d»s  le  lieu  le  plus  central  du  cantoln  ’ 

xur. 

Les  fages-femmes , approuvées  par  FAgence  du 
departement,  domiciliées  dans  chaque  cfmon  f 

lZï't±  <Tfc  £ Safeite 

la  hfte  des  nlVUX  feï,TeS  enceintes  “faites  fur 
S ' pauvres.  Elles  recevront  une  fommé 
determinee  pour  chaque  accouchement. 


X I V. 
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Quant  à la  diftribution  des  fecours  en  alimens  , 
bouillons  & médicamens,  il  fera  pris,  par  chaque 
canton , d’après  la  décihon  des  départemens  & fur 
l’avis  de  l’Agence  de  fecours  & de  falubrité,  les  me - 
fuies  qui  paroîtront  les  plus  convenables  , fuivant 
les  lieux  9 pour  la  plus  grande  exa&itude  6c  éconO' 
mie  de  ce  fervice. 


A PARIS  » BE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


